
LE MONASTÈRE  
D’HAUTERIVE AU PASSÉ !

Époque :  
Moyen Âge – 
Temps modernes

Occupation :  
établissement  
religieux, domaine 
funéraire

Type de vestiges :  
fosses, murs,  
squelettes, mobilier

Date : 
2021-aujourd’hui



Le Service archéologique de l’État de 
Fribourg (SAEF) suit, depuis 2021, les 
travaux liés au projet de restauration et 
d’assainissement de l’église abbatiale 
Sainte-Marie à Posieux/Hauterive FR. 
Les investigations en cours fournissent 
des données archéologiques inédites 
pour l’abbaye fondée par Guillaume 
de Glâne entre 1131 et 1137. Ce site reli-
gieux est d’ailleurs de première impor-
tance à l’échelle cantonale et nationale 
pour la recherche scientifique cister-
cienne.

La surveillance archéologique est condi-
tionnée par l’emprise des travaux. Elle 
consiste en des observations sur les 
façades associées à des fouilles de 
sauvetage lors des excavations du 
sous-sol. Une vingtaine de sépultures 
localisées dans l’église et plus de 
soixante à l’extérieur conservaient le 
squelette du défunt, parfois quelques 
vestiges de ses habits, du linceul ou 
du cercueil, ainsi que de rares objets 
(chapelet, ceinture). À l’intérieur, on 
enterrait principalement des hommes 
de la communauté mais aussi des 
laïcs. En effet, un homme, une femme 
et un enfant ont été inhumés près du 
chœur aux XVIe-XVIIe siècles. À l’exté-
rieur, quelques femmes ainsi que de 

jeunes individus (quatorze-seize ans) 
se trouvaient inhumés parmi une majo-
rité d’hommes adultes. Les données 
issues des fouilles en cours et l’étude 
anthropologique permettront d’iden-
tifier ces défunt-e-s (sexe, âge, peut-
être cause du décès), de comprendre 
leur mode de vie et peut-être les rai-
sons de leur ensevelissement à Haute-
rive (moines ? Bourgeois-e-s ? Familles 
donatrices ? Fidèles ou parent-e-s des 
moines ?). Au fil du temps, de petites 
modifications des pratiques funéraires 
sont observables et il en va de même 
dans les espaces de l’église réservés 
aux vivants. Ainsi, plusieurs change-
ments architecturaux ont-ils été entre-
pris tant à l’intérieur, dans le chœur des 
moines comportant de magnifiques 
stalles de la fin du XVe siècle, qu’à l’ex-
térieur de l’église, où de larges murs 
arasés signalent peut-être le prolon-
gement du chœur roman aujourd’hui 
détruit. Ces découvertes permettront 
d’affiner la chronologie de ce site excep-
tionnel.

Sondages archéologiques dans la nef  
et le chœur des moines (SAEF). Fouille de deux tombes à inhumation (SAEF).


